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Le Cœur Immaculé de Marie selon Grignion de Montfort… 
Le mot de l’aumônier 
 

 Chers membres et amis,  

Saint Louis-Marie Grignion a vécu 150 ans 

avant la proclamation du dogme de l’Immaculée 

Conception. Il est, cependant, un véritable apôtre du 

Cœur Immaculé de Marie…  

En effet, le Traité de la vraie dévotion repose 

sur le verset 15 du chapitre 3 de la Genèse, qu’il 

commente longuement
1
 : « Je mettrai des inimitiés 

entre toi et la femme, et ta race et la sienne ; elle-

même t’écrasera la tête, et tu mettras des embûches à 

son talon ». Or, ce verset est le fondement 

scripturaire de la dévotion mariale au dire de Pie 

IX, qui a proclamé le dogme de l’Immaculée 

conception en 1854, et de Pie XII, qui a proclamé le 

dogme de l’Assomption en 1950. En effet, c’est par la 

victoire totale sur le péché et sur la mort, qui en est la 

conséquence, que Marie a écrasé la tête du démon.  

Par ailleurs, la plénitude de grâce de Marie 

est le fondement scripturaire évangélique de 

l’Immaculée conception. Montfort parle de cette 

plénitude dans le langage très patristique que voici : 

« Dieu le Père a fait un assemblage de toutes les 

eaux, qu’Il a nommé la mer ; Il a fait un assemblage 

de toutes ses grâces, qu’Il a appelé Marie »
2
. 

Voici, maintenant, comment il parle de la 

Conception immaculée de la Vierge : « La Sagesse 

éternelle se fit Elle-même une maison, une demeure 

digne d’Elle… Elle créa et forma la divine Marie… 

Le torrent impétueux de la bonté infinie de Dieu 

arrêté violemment par les péchés des hommes 

depuis le commencement du Monde, se décharge 
avec impétuosité dans le Cœur de Marie. La Sagesse 

éternelle lui donne toutes les grâces qu’Adam et tous 

ses descendants, s’ils étaient demeurés dans la 

justice originelle, auraient reçues de sa libéralité. 

Enfin toute la plénitude de la divinité, dit un saint, se 

répand en Marie autant qu’une pure créature en est 

capable »
3
. 

Le Père Grignion nous fait aussi entrer dans 

l’intérieur de l’Immaculée : « C’est le grand et divin 

                                                 
1 Traité de la vraie dévotion à la Sainte Vierge [VD] n os 51 à 54. 
2 VD 23. Jeu de mot sur le latin : mer se dit maria en latin. 
3 Amour de la Sagesse éternelle [ASE], nos 105-106. 

monde de Dieu, où il y a des beautés et des trésors 

ineffables »
4
. Et plus loin : « La très sainte Vierge est 

le vrai paradis terrestre du nouvel Adam… l’ancien 

paradis terrestre n’en était que la figure. Il y a donc 

dans ce paradis terrestre, des richesses, des beautés, 

des raretés et des douceurs inexplicables… Ce très 

saint lieu n’est composé que d’une terre vierge et 

immaculée… C’est en ce paradis terrestre où est 

véritablement l’arbre de vie qui a porté Jésus-Christ, 

le fruit de vie ; l’arbre de science du bien et du mal 

qui a donné la lumière au monde. Il y a, en ce lieu 

divin, des arbres plantés de la main de Dieu et 

arrosés de son onction divine, qui ont porté et 

portent tous les jours des fruits d’un goût divin : il y 

a des parterres émaillés de belles et différentes fleurs 

des vertus, qui jettent une odeur qui embaume même 

les anges. Il y a dans ce lieu des prairies vertes 

d’espérance, des tours imprenables de force, des 

maisons charmantes de confiance, etc. ». Et il 

précise : « Il n’y a que le Saint-Esprit qui puisse faire 

connaître la vérité cachée sous ces figures 

matérielles ». Il continue : « Il y a en ce lieu un air 

pur, sans infection, de pureté ; un beau jour, sans 

nuit, de l’humanité sainte ; un beau soleil, sans 

ombres, de la Divinité ; une fournaise ardente et 

continuelle de charité, où tout le fer qui y est mis est 

embrasé et changé en or ; il y a un fleuve d’humilité 

qui sourd de la terre et qui, se divisant en quatre 

branches, arrose tout ce lieu enchanté ; ce sont les 

quatre vertus cardinales »
5
. Avec les Pères de 

l’Eglise, il affirme qu’elle est « le sanctuaire de la 

divinité, le repos de la Sainte Trinité, le trône de 

Dieu, la Cité de Dieu, l’autel de Dieu, le temple de 

Dieu, le Monde de Dieu ». Et il fait remarquer que : 

« Toutes ces différentes épithètes et louanges sont 

véritables, par rapport aux différentes merveilles et 

grâces que le Très-Haut a faites en Marie »
6
.  

 On découvre, sous ce langage patristique, un 

véritable dévot de l’Immaculée, et par voie de 

conséquence, du Cœur Immaculé de Marie.� 

Abbé Guy Castelain+ 

                                                 
4 VD 6. 
5 VD 261. 
6 VD 5 et 262. 



Chapelet  
et  

téléphone  
portable 

 

 

     Pouvez-vous imaginer ce qui se passerait 

si nous transposions l’usage que nous faisons 

du téléphone portable avec celui du 

chapelet ?  

     Si nous transportions le chapelet partout 

où nous allons, à la ceinture ou dans la poche 

de notre veste ? 

     Si nous le disions aussi promptement que 

l’on décroche quand le portable sonne ? 

     Si nous en faisions usage plusieurs fois 

par jour [pour réciter une dizaine, par 

exemple ?] 

     Si nous prenions le temps d’envoyer des 

messages [au Ciel] aussi souvent que nous en 

envoyons à nos amis par téléphone ? 

     Si nous retournions le chercher quand 

nous l’avons oublié ? 

     Si nous le traitions comme si nous ne 

pouvions plus vivre sans lui ? 

     Si nous l’emmenions en tout voyage au 

cas où nous aurions besoin d’aide ou de 

secours ? 

     Si nous y mettions la main en cas 

d’urgence [tentations, découragement, etc.] ? 

     Contrairement au portable, le chapelet a 

toujours du réseau [avec le Ciel] ! 

     Nous pouvons nous y connecter n’importe 

où et n’importe quand. 

     Pas besoin de se soucier du manque de 

crédit, car les crédits sont illimités [Jésus a 

promis à quiconque demanderait]. 

     Encore mieux : la communication n’est 

jamais coupée et les batteries ne se 

déchargent jamais…  

     Au contraire, quand les « batteries » (de 

notre âme) sont « à plat », le chapelet permet 

de les recharger sans délai… 
 

Inspiré d’un article intitulé Bible et téléphone portable de la revue Tous 

Ensemble du secteur pastoral des Lauzes et de la Petite Montagne (Jura). 
 

Le Traité 
de la  

vraie dévotion  

commenté 
par le Père Plessis, s.m.m. 

 

Rappel du plan : introduction (1-13). Partie I. De la 

vraie dévotion en général (14-119). Chapitre I. 
Nécessité de la vraie dévotion. Article I. Nature de la 

vraie dévotion (14-15). Article II. Fondement de la 

nécessité de la vraie dévotion : la volonté divine (16-

36). Article III. Etendue de la nécessité de la vraie 

dévotion à Marie (37-38). Section I. Marie, Reine des 

Cœurs. Section II. La dévotion à Marie nécessaire 
à tous les hommes (39-59). 1° question : nécessité 

de la dévotion à Marie en général. 2° question : la 

dévotion à Marie est nécessaire au salut. 3° question : 

la dévotion à Marie est nécessaire aux âmes parfaites. 

4° question : la dévotion à Marie est nécessaire 
dans les derniers temps. § 1. Rôle spécial de Marie 
dans les derniers temps. 1° Dans le dernier 

avènement. 2° Preuves de ce rôle marial. 3° 

Réalisation de la prophétie contenue dans le 
protévangile (51-54), suite. 

 

3° Réalisation de la 
prophétie contenue dans le protévangile 

 

 Ces cruelles persécutions diaboliques 

augmenteront tous les jours jusqu’à l’apparition de 

l’Antéchrist. Voici en quels termes l’Apôtre 

annonçait aux Thessaloniciens l’avènement de ce 

grand ennemi de la foi : « Que personne ne vous 

égare d’aucune manière (vous faisant croire la date 

du jugement proche). Car auparavant viendra 

l’apostasie (du grand nombre) et se manifestera 

l’homme de péché, le fils de perdition, l’adversaire 

qui s’élèvera contre tout ce qui est appelé Dieu, ou 

honoré d’un culte, jusqu’à s’asseoir dans le 

sanctuaire et à se présenter comme s’il était Dieu »
1
 . 

Saint Augustin
2
 voit dans l’Antéchrist non une 

personne particulière mais la multitude des ennemis 

du Christ.  

 Les autres Pères y voient un homme tellement 

scélérat, que le péché sera pour ainsi dire incarné en 

lui. C’est visiblement le sens adopté par Montfort. 

Jésus règne sur tous les hommes, bons et mauvais, 

prédestinés et réprouvés. Il mène les uns avec son 

sceptre d’or, les autres avec sa verge de fer. Marie 

                                                 
1 Thess., II, 3. 
2 De civitate Dei, Lib. XX, cap. XIX. 



règne sur les prédestinés seulement, elle les soutient 

de ses grâces et les anime de son esprit. Et c’est elle 

en réalité que l’on peut opposer à l’Antéchrist, le 

chef des réprouvés, le soutien et l’animateur de la 

lutte et de la révolte. 

 C’est de cette lutte grandiose que l’on doit 

entendre « cette première et célèbre prédiction » et la 

« malédiction de Dieu portée dans le Paradis 

terrestre contre le serpent » : Inimicitias ponam inter 

te et mulierem, inter semen tuum et semen illius, ipsa 

conteret caput tuum et tu insidiaberis calcanco 

ejus 
1
. « Je mettrai des inimitiés entre toi et la femme, 

entre ta race et la sienne ; elle-même t’écrasera la 

tête et tu mettras des embûches à son talon. » 

 a) Dieu lui-même établit des inimitiés (voir 

n° 52). 

 « Jamais Dieu n’a fait et formé qu’une 

inimitié, mais irréconciliable, qui durera et 

augmentera même jusqu’à la fin : c’est entre Marie, 

sa digne Mère, et le diable ; entre les enfants et 

serviteurs de la très sainte Vierge Marie et les 

enfants et les suppôts de Lucifer ». 

 Et au numéro 54, il ajoute :  

 « Non seulement Dieu a mis une inimitié, 

mais des inimitiés, non seulement entre Marie et le 

démon, mais entre la race de la Sainte Vierge et la 

race du démon : c’est-à-dire que Dieu a mis des 

inimitiés, des antipathies, des haines secrètes entre 

les vrais enfants et serviteurs de la Sainte Vierge et 

les enfants et esclaves du démon, etc. » 

 Le texte latin dit « inimicitias ponam » je 

poserai, je fonderai, j’établirai des inimitiés. Cela 

« exprime la solidité de l’œuvre divine… Ainsi posée 

par Dieu, cette inimitié, ou mieux, ces inimitiés sont 

si fermes qu’elles sont irréductibles et absolues »
2
. Et 

conséquemment elles sont éternelles. Elles iront en 

augmentant jusqu’à la fin. 

 Le Père de Montfort traduit par deux verbes : 

« Jamais Dieu n’a fait et formé qu’une inimitié »…  

 « Il ne l’a pas simplement permise comme Il 

permet le mal, Il l’a faite lui-même. C’est son œuvre ; 

et de même qu’au début de la création Il sépara la 

lumière d’avec les ténèbres, - Divisit lumen a 

tenebris – ainsi a-t-Il fait entre Marie et le serpent, 

aussi bien qu’entre leurs races »
3
. – « Cette œuvre, 

comme toutes celles de Dieu, reflète ses perfections. 

Il lui a donné une forme, telle qu’Il la voulait dans sa 

Sagesse ; cette inimitié sera essentiellement totale, 

irréductible, absolue. »
4
 

 

A suivre. 

                                                 
1 Gen. III, 15. 
2 Voir LHOUMEAU : la Vierge Marie et les Apôtres des derniers temps, p. 51. 
3 Voir même livre, p. 50. 
4 Ibid. 

Les cantiques 
du  
Père  
Grignion 
 

Les splendeurs de l’oraison 
 

Mais, qu’y faudra-t-il éviter 

Afin de la bien faire ? 

Trois mots : daignez les écouter, 

C’est pour vous satisfaire. 

N’affectez point en contemplant 

D’oraison élevée, 

C’est souvent par ce faux brillant 

Qu’une âme est réprouvée. 

 

Méditez donc bien simplement, 

Sans art qui subtilise, 

Mais aussi bien fidèlement ; 

Que la foi vous suffise, 

Sans désirer voir ni sentir 

Rien d’extraordinaire : 

Ce piège en a bien fait périr, 

Il est trop ordinaire. 

 

Mais faites l’oraison surtout 

De pure patience, 

Et la prolongez jusqu’au bout 

Malgré toute impuissance, 

Malgré le corps, malgré l’esprit 

Et le démon qui crie. 

Tenez ferme avec Jésus-Christ 

Qui prie à l’agonie. 

 

Si vous voulez être sauvé, 

Si le salut vous touche, 

Ayez le Pater et l’Ave 

Très souvent dans la bouche, 

Récitez votre chapelet 

Et même le rosaire. 

O belle oraison d’un parfait, 

O divine prière ! 
 
 

Cantique n° 102,  

strophes 30 à 33.  

Recueil du R. P. Fradet, s. m. m. Pontchâteau, 1932. 



�Lettres reçues             

 

 

  � « Aujourd’hui, fête de la Visitation 

(2009), lisant Le Lien de la Croisade du 

Rosaire, je me suis aperçue de l’importance 

de la méditation d’un quart d’heure sur les 

mystères du Rosaire pour répondre à la 

demande de Notre-Dame à sœur Lucie de 

pratiquer avec ferveur et assiduité la 

dévotion réparatrice des premiers samedis… 

Finalement, comment ne pas profiter de 

l’arrivée de votre bulletin si profond pour 

cette réponse ? » [cf. Bulletin de la Confrérie 

n° 66 sur la méditation du Traité de la vraie 

dévotion à la Sainte Vierge]. 

 � « Lorsque vous nous signalez des 

membres de la Confrérie qui retournent dans 

leur éternité, je prie pour eux et les fais 

bénéficier des indulgences plénières des 

premiers samedis du mois. » 

 � « Les occupations de chaque jour 

finissent par émousser quelque peu notre 

piété. Votre bulletin nous remet dans le droit 

chemin et c’est tant mieux ! Et puis, quel 

encouragement de lire les extraits de lettres. 

On ne se sent plus seule et on peut imiter les 

bonnes idées. » 
 

 

La Militia Mariae  
est une 
œuvre apostolique 
 

  

du District de France de la Fraternité 

Sacerdotale Saint-Pie X qui a été fondée en 

1992, sur le modèle de la Légion de Marie, 

telle qu’elle existait avant le Concile Vatican 

II, pour prolonger son action bienfaisante 

dans la crise que traverse l’Eglise catholique 

depuis plus de quarante ans.  

Membres de la Confrérie, si vous êtes 

intéressés par Militia Mariae, prenez contact 

avec le prieuré le plus proche de chez vous…  

Dernière  
Retraite mariale  
montfortaine 
de l’année 2010 ! 

 

� Retraite à Unieux (42) 
 

     du 25 au 30 octobre 2010 (dames / j. f., 25 places). 

     Rens. et inscr. : � 04.77.40.20.55. 
  

 

27 novembre 2010 
Colloque marial  

à Lyon : 
La Vierge Marie  

dans la vie des saints 
 

 

Attention, le 15 août 2010, 
la Confrérie change d’adresse : 

25, rue François-Bruneau 44000 NANTES 

A partir de la même date, le numéro de 
téléphone sera le 06.38.79.52.73. 

 
 

� 1541 membres au 31 juillet 2010. 
 

� Le samedi 7 août 2010,  
la sainte messe sera célébrée pour les 

membres vivants et défunts. Le même jour, 
les membres peuvent gagner une indulgence 

plénière aux conditions habituelles. 
 

�  Signalez votre changement d’adresse.  
 

�  Attention : un chèque relatif à l’offrande 

d’une messe doit être libellé à l’ordre du 

prêtre et non pas à l’ordre de la Confrérie. 
 

�  Merci de libeller les dons  

uniquement à l’ordre de : 
Fraternité Saint-Pie X – C. M. R. C. 

(Ne rien rajouter : ni nom de prêtre,  

ni nom de prieuré, ni adresse). 
 

� Les reçus fiscaux doivent être demandés 

en même temps que les dons. 
 

� Responsable de la publication : 

Abbé Guy Castelain, F. S. S. Pie X. 
 

� Impression : Team Rush, Brignais (69) 
 


